
 

 
 
 
 
 

 

 

 

 

 
   

  

 

 

 
 

 

     
 

 

 

 
 

AVANT J’ETAIS UN 
IMPÔT INJUSTE 
 

�  Avant j’étais « un impôt 
injuste qui déprimait la 
consommation ». Avant « je ne 
pouvais en aucun cas être 
sociale » et mon augmentation 
était  « une injustice qui allait 
toucher le pouvoir d’achat ». 
Avant j’étais « une faute 
économique qui affaiblissait la 
consommation, et nuisait à la 
croissance et à l’emploi » et, 
avant, je ne servais  « qu’à 
faire payer les consommateurs 
pour alléger les entreprises ». 
Avant j’étais la Tva décrite par 
celui qui gouverne aujourd’hui. 
Mais ça, c’était avant. 

 

 
 

PRENDRE L’OSEILLE ET 
SE TIRER… 
 

� P. Gattaz a déclaré : « Nous 
avons salué le pacte de 
responsabilité qui était inspiré, 
du pacte de confiance que nous 
lui avons apporté sur un pla-
teau". Heureux des étrennes 
présidentielles, le patron a 
quand même prévenu « Je ne 
signerai jamais que nous allons 
créer un million d'emplois ». 
Hollande a vraiment du nez, 
mais il inspire à droite.  

 
 

 
 

Lettre ouverte aux travailleuses et travailleurs, aux jeunes, aux 
organisations syndicales et politiques qui ne participent pas à la majo-

rité gouvernementale, associations et militants associatifs qui combattent 
pour les droits sociaux et démocratiques. 
 

ChèrChèrChèrChèr----eeee----s amis amis amis ami----eeee----s, chèrs, chèrs, chèrs, chèr----eeee----s camas camas camas camaradesradesradesrades    
 

epuis les manifestations contre le mariage pour tous, la 
droite et l’extrême droite sont à l’offensive. Les mani-
festations réactionnaires se succèdent. Après le refus du 

mariage pour tous, c’est maintenant le rejet de la procréation 
médicale assistée (PMA) et la remise en cause du droit à 
l’avortement. 
 

Dans cette course réactionnaire, l’extrême droite fas-
ciste est en pointe : les slogans des manifestations contre la 
gauche, les homosexuels, les juifs, les musulmans, rappellent 
de mauvais souvenirs. Si la droite et l’extrême droite sont à 
l’offensive, c’est parce que Hollande et la politique du gouver-

nement ne cessent de leur faire des con-
cessions alors qu’ils multiplient les attaques 
contre les classes populaires. 
 

Une fois encore, la droite exige le retrait 
de la PMA et le gouvernement capitule en 
rase campagne, en repoussant le débat sur 
la loi sur la famille qui ne prévoyait même 

pas la PMA. C’est ce qui arrive quand un gouvernement de 
gauche fait une politique de droite. Là est le fond du problème. 
 

Depuis qu’Hollande est au pouvoir, sa politique est tournée 
vers les marchés financiers, le patronat et la droite. Il ne cesse 
de faire des cadeaux au patronat au prix d’une aggravation du 
chômage et des inégalités, d’une dégradation des conditions de 
travail et de vie de la majorité de la population 
 

Le « pacte de responsabilité » proposé au Medef en est le 
dernier exemple. 30 milliards d’exonérations de cotisations so-
ciales en plus et, pire encore, la liquidation de tout un secteur 
de la sécurité sociale : les allocations familiales ! En prime, 
pour financer ces cadeaux, ils préparent 65 milliards sur 4 ans 
d’économies budgétaires au détriment des services publics qui 
vont trinquer et cela pour le plus grand profit d’un patronnat 
qui licencie et précarise. 
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C’est ce qui 
arrive quand un 
gouvernement 
de gauche fait 
une politique 

de droite 
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Suite 
 

 

C’est un gouvernement PS-MEDEF qui va 
mettre en oeuvre ces attaques contre les 
conditions de vie de millions de personnes, 
alors qu’il y a plus de 5 millions de chômeurs 
! Un gouvernement qui imite et parfois dé-
passe celui de Sarkozy dans l’expulsion des 
sans-papiers, le démantèlement des camps 
de Roms, l’alliance avec les bétonneurs 
comme à Notre- Dame-des-Landes. 
 

Pour stopper la droite et l’extrême droite 
il est nécessaire de mettre un coup d’arrêt à 
cette politique d’austérité qui renforce le 
patronat et la droite et crée le terrain de 
l’offensive des forces réactionnaires. Il faut 
interdire les licenciements, augmenter les 
salaires, annuler la dette, défendre la sécu, 
le droit au logement et les services publics ! 
 

Plus que jamais, contre les attaques réac-
tionnaires, il faut défendre les droits sociaux 
et démocratiques, les droits des femmes, des 
homosexuels, des sans papiers. La manifesta-
tion pour la défense de l’IVG , en solidarité 

avec les femmes espagnoles 
montre la voie. 
 

Il y a urgence, il faut une 
révolte de gauche. Nous nous 
adressons à tous les tra-
vailleurs, les jeunes, les mili-

tants, les organisations, à tous ceux et à 
toutes celles, qui, à gauche, rejettent la 
droite et l’extrême droite et s’opposent à la 
politique du patronnat et du gouvernement. 
 

Il nous appartient de réagir, de nous ras-
sembler pour les faire reculer, reprendre 
l’offensive et ne pas laisser la rue à la droite 
et à l’extrême droite. Pourquoi pas un grand 
week-end de révolte de gauche ? 
 

Dans cette perspective, nous proposons, à 
la gauche politique et syndicale qui ne parti-
cipent pas à la majorité gouvernementale, 
aux associations qui militent pour la défense 
des droits sociaux et démocratiques de se 
rencontrer pour agir en commun. 
 

Partout, sur nos lieux de travail ou 
d’études, dans nos quartiers, dans nos com-
munes, dans nos villes, tous ensemble, pré-
parons la riposte, contre la droite et 
l’extrême droite, et pour stopper la politique 
du gouvernement et du Medef. 
 

Avec nos salutations anticapitalistes,,,,    
O. O. O. O. Besancenot, Ch. Poupin, Ph. PoutouBesancenot, Ch. Poupin, Ph. PoutouBesancenot, Ch. Poupin, Ph. PoutouBesancenot, Ch. Poupin, Ph. Poutou 

        
 

Il y a 
urgence, il 
faut une 
révolte de 

gauche ! 

 
 

 
 

� Le gouvernement, dit de gauche, poursuit la 
politique de droite dans tous les domaines. Des 
retraites aux licenciements et au pouvoir 
d’achat, des cadeaux répétés à ceux qui en ont 
déjà le plus, et des mesures antisociales tout 
aussi répétées pour ceux qui souffrent le plus. 
 

Cette politique libérale, de droite, concerne 
tous les échelons, et en premier lieu les com-
munes à qui on demande de gérer l'austérité. 
Comment ne pas constater par exemple le lien 
entre celle-ci et la fermeture à répétition des 
services publics à Talence (postes, gare etc) ? 
 

C’est pour rompre avec elle que le NPA Ta-
lence s’est engagé dans la recherche de conver-
gences et qu’une liste unitaire NPA, PG, En-
semble et des citoyens sera présenté aux élec-
tions autour de Bernard Conte et Marie Fauré. 
 

Nous voulons nous opposer à la municipalité de 
droite d'Alain Cazabonne, à sa gestion, à ses 
fausses consultations, à ses promoteurs immobi-
liers, et à sa pratique du clientélisme qui tente 
de camoufler son adhésion aux politiques 
d’austérité et fermetures des services publics. 

 

Mais, cela, en toute indépendance des partis 
du gouvernement (PS et EELV) qui se sont ralliés 
au libéralisme économique et qui mènent la 
même politique que la droite : l’austérité. 
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